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Célébrez le vrai Holi en étant coloré par la compagnie de Dieu et de la forme combinée. 

Aujourd’hui, le Père le plus saint, le plus pur, est venu célébrer Holi avec Ses enfants saints, purs. 
Tous les enfants sont des enfants saints. Vous êtes tous venus également pour célébrer Holi. Pensez 
seulement à la couleur dont vous vous êtes colorées, vous, les âmes pures, et qui vous a permis de 
devenir saintes. Il existe beaucoup de couleurs, mais quelle est celle avec laquelle vous êtes colorés ? 
Quelle est la couleur la plus élevée avec laquelle vous êtes devenus holy ? La couleur la plus élevée de 
toutes est celle de la compagnie de Dieu. Vous êtes facilement devenus saints, purs, en étant colorés par 
la couleur de la compagnie parce que la couleur de Dieu est celle d’une compagnie impérissable. Les 
autres couleurs ne durent qu’un temps, mais en étant colorés par la couleur de la compagnie de Dieu, 
vous êtes facilement devenus saints, c’est-à-dire purs. Les âmes, votre couleur s’est transformée 
d’impure en pure parce que vous avez tous fait de Dieu votre Compagnon ; vous avez recherché Sa 
compagnie et c’est pourquoi vous êtes à présent combinés. Vous aimez cette forme combinée, n’est-ce 
pas ? Cette forme combinée ne peut jamais être séparée. C’est votre expérience, n’est-ce pas ? Vous 
restez constamment combinés et non seuls, n’est-ce pas ? Maya essaie de vous isoler, mais ceux qui 
restent combinés ne peuvent jamais être séparés. Maya vous isole et cela fait resurgir vos vieux 
sanskars ; et quand les vieux sanskars resurgissent, les sanskars purs disparaissent. Les vieux sanskars 
sont ceux de la négligence et de la paresse. Lorsqu’ils apparaissent sous diverses formes, la forme 
combinée se sépare. Chacun de vous devrait donc vérifier s’il reste toujours combiné au Père ou s’il 
s’en sépare parfois. Vous connaissez les nombreuses formes de Maya, n’est-ce pas ? Elle vous colore 
habilement avec sa couleur. Etre séparé veut dire être coloré par la couleur de Maya. Cette négligence et 
cette paresse viennent sous différentes formes. Maya vous attire à elle du fait de la paresse et de la 
négligence qui sont les trésors de Ravan. Ce ne sont pas ceux du Père, mais les enfants parlent des 
trésors de Ravan avec une grande ivresse et disent : « Je ne le voulais pas, mais c’est mon sanskar ». Ils 
commencent à dire que ce sont leurs sanskars. Ces sanskars sont-ils les trésors de Dieu ou ceux de 
Ravan ? Réfléchissez-y. Est-il correct de dire que ce sont vos sanskars ? Le fait que vous vous les 
appropriiez est en fait l’habileté de Maya. Les trésors de Ravan sont-ils plus beaux que ceux du Père ? 
D’une façon ordinaire, afin de se dédouaner, les enfants disent : « Mes sanskars sont tels… Je ne voulais 
pas agir ainsi ». Pensez-y : Est-ce que ce sont « vos » sanskars ? Le Père dit qu’en vous appropriant les 
trésors de Ravan, vous éliminez progressivement vos sanskars purs : la couleur de la compagnie de Dieu 
commence à s’atténuer et la couleur de Maya commence à apparaître. Ainsi, tout en avançant, vous 
devez vérifier où vous en êtes pour voir avec quelle couleur vous êtes colorés. Que font les gens au 
moment de Holi ? Ils commencent par brûler les mauvaises choses et ensuite, ils se colorent les uns les 
autres, ils font la célébration. BapDada vous a colorés avec la couleur de Sa compagnie et en plus de 
cela, Il vous colore aussi continuellement avec les couleurs de la connaissance, des pouvoirs et des 
vertus. 

Vous êtes donc tous colorés par cette couleur spirituelle, n’est-ce pas ? Levez la main ! Vous avez été 
colorés avec la couleur spirituelle. Elle ne s’effacera jamais, n’est-ce pas ? Ceux qui sont colorés avec la 
couleur spirituelle impérissable ne peuvent être colorés par aucune autre couleur. Combien êtes-vous 
devenus purs grâce à cette couleur ? Vous l’êtes devenus au point que, dans le cycle entier, personne ne 
le devient autant que vous. Votre pureté, la couleur de la compagnie de Dieu et votre expérience d’être 



combinés avec Dieu sont ce qu’il y a de plus beau et de plus unique. Pour les autres, même si les âmes 
deviennent pures, leur corps ne le devient pas, alors que vous devenez tellement purs et saints qu’en ce 
qui vous concerne,    les deux, l’âme et le corps, seront purs. On dit de la pureté qu’elle est la mère de la 
paix,    du bonheur, de l’amour et de la félicité. Le bonheur et la paix sont là où règne la pureté parce 
que les enfants sont partout où se trouve leur mère. Le Père vient vous rendre tellement purs que même 
dans la dernière vie de l’âge de fer, vous pouvez voir vos images : elles sont adorées avec une telle 
discipline. C’est la spécialité de la pureté et quelles que soient les grandes âmes et les âmes religieuses 
qui sont devenues pures, aucune n’a eu de temple bâti pour elle. Personne d’autre n’est adoré avec une 
telle discipline ; et jusqu’à votre dernière vie, vos images continuent à donner des bénédictions. Elles 
donnent l’expérience de la paix et du bonheur, pendant quelque temps. Il y a une telle différence entre 
votre Holi et celui des gens du monde. Oui, pour vous divertir, vous célébrez également un petit peu, 
mais vous célébrez le vrai Holi de la compagnie de Dieu et celui de la forme combinée. Les gens aussi 
célèbrent Holi de diverses façons. Vous connaissez le sens du mot « Holi ». Vous seuls le connaissez et 
vous le célébrez de cette façon. Holi veut dire « ho li », c’est-à-dire que tout ce qui s’est passé 
appartient au passé. Vous avez donc tous dit : « Le passé, c’est du passé » (Past is Past) à la vieille vie, 
aux vieilles situations, aux vieux sanskars et aux vieilles pensées perdues, n’est-ce pas ? « Ho li » veut 
dire laisser le passé au passé. L’avez-vous donc fait ou les vieux sanskars réapparaissent-ils encore 
maintenant par erreur ? Puisque vous avez une nouvelle vie… car vous êtes tous morts vivants, non ? 
N’est-ce pas ? Etes-vous morts vivants ? Levez la main ! Achcha. C’est votre nouvelle vie. Alors 
comment se fait-il que vous vous souveniez de votre ancienne vie ? La vie passée est devenue du passé. 
Que direz-vous si les choses, les pensées ou les sanskars du passé resurgissent ? Est-ce ce qu’on appelle 
avoir célébré Holi ? Cela veut dire que vous n’avez pas laissé le passé au passé. Cela signifie que vous 
n’avez pas été bien colorés par la compagnie de Dieu. Etre coloré par la compagnie de Dieu veut dire 
oublier la vie passée ainsi que les situations du passé. C’est parce que vous êtes morts vivants, n’est-ce 
pas ? Si vous deviez mourir physiquement et vous réincarner, vous souviendriez-vous de votre vie 
passée ? Or, vous avez tous à présent adopté la vie brahmine. Vous dites, à tort, que les sanskars du 
passé sont vos sanskars. Sont-ils vôtres ? Le sont-ils ? Sont-ils les sanskars de la vie brahmine ? Parfois, 
il y a de la négligence, parfois une forme royale de paresse. Il existe diverses formes de paresse. Faites 
une classe sur ce sujet à un moment donné ! Il existe tant de formes de paresse et elles viennent sous 
des formes tellement royales ! 

Ainsi, la vie brahmine est une nouvelle vie et il ne peut rien y avoir de vieux dedans. Donc, aujourd’hui, 
vous êtes venus ici pour célébrer Holi, n’est-ce pas ? Holi signifie « ho li » ; aujourd’hui, célébrer Holi 
veut donc dire brûler le Holi des vieux sanskars. C’est seulement après avoir brûlé tout cela que vous 
pouvez célébrer. Votre forme présente est donc celle de la célébration. Vous avez déjà brûlé ce qui est 
vieux et vous allez maintenant célébrer. Vous allez apprécier la couleur de la compagnie de Dieu. Vous 
allez faire l’expérience de rester combinés. Pourquoi ? Le Père le plus saint vous a colorés avec la 
couleur de la pureté, de la sainteté. 

Ainsi, quel Holi célébrez-vous aujourd’hui ? Aujourd’hui tout spécialement, ne permettez à aucun vieux 
sanskar de venir ; c’est cela célébrer Holi. Etes-vous capables de le célébrer de cette façon ou les vieux 
sanskars viennent-ils parfois ? A partir d’aujourd’hui, avec la méthode des pensées déterminées, mettez 
fin à ces paroles royales : « Je ne voulais pas le faire, mais ce sont mes sanskars ». Avez-vous le courage 
de célébrer un tel Holi pour toujours ou ne le célébrerez-vous que de temps en temps ? Vous sentez que 
depuis aujourd’hui, vous avez laissé le passé au passé, ainsi que vos vieux sanskars, que c’est 



maintenant votre nouvelle vie et que votre ancienne vie est terminée. Vous êtes les très doux enfants 
bien-aimés, longtemps perdus et maintenant retrouvés du Père, qui ont un tel courage, n’est-ce pas ? 
Avez-vous le courage d’avoir non seulement cette pensée, mais cette pensée déterminée ? Levez la main 
! Voyez, vous avez tous maintenu courage. OK, certains n’ont pas levé la main, mais vous êtes tous des 
compagnons, n’est-ce pas ? Vous êtes tous des compagnons fermes, levez les deux mains ! Qu’on les 
prenne tous en photo ! Achcha. Les doubles étrangers aussi lèvent la main ! 

BapDada vous félicite des millions et des millions de fois pour célébrer Holi en laissant le passé au 
passé. A présent, ne dites plus : « Mes sanskars » même par erreur. Vous dites : « Mes sanskars » en 
parlant des sanskars de Ravan ! C’est incroyable ! On dit de Ravan qu’il est votre ennemi. C’est quand 
même surprenant de s’approprier les trésors de votre ennemi. Vous aussi devez être étonnés de ce que 
vous dites ! Vous le dites à tort. Vous le dites, vous avez mauvaise conscience et vous réalisez ce que 
vous dites également. Vous en parlez même au Père et Lui demandez pardon : « Baba, à partir de 
demain, je ne le ferai plus ». Mais ensuite, vous recommencez ! Alors que devrait faire BapDada ? 
Devrait-Il simplement continuer à vous regarder faire ! A présent, brûlez le Holi de ces mots. En ce qui 
concerne le feu, BapDada va aussi vous dire quelque chose de très bien. Dans bhakti, on cuisine un koki 
(un chapatti épais et sucré) qu’on entoure d’un fil et quand on le cuisine, le koki cuit, mais le fil ne brûle 
pas. C’est le signe de la première leçon que vous avez apprise sur l’âme qui est impérissable alors que 
le corps est périssable. Ceux qui ont créé ces fêtes ainsi que les écritures sont aussi les enfants du Père, 
mais vous êtes les enfants « sikiladés », longtemps perdus et maintenant retrouvés. BapDada voit que 
leur merveille n’est pas moindre. C’est comme une pincée de sel dans un sac de farine, mais ils ont fait 
cela d’une façon très divertissante. Si vous regardez bien, ils ont fait un mémorial de chaque fête. 
Cependant, ils ont donné une forme physique à des aspects subtils et ils ont au moins créé un mémorial. 
Ils se sont également beaucoup absorbés dans la dévotion. En effet, aux âges de cuivre et de fer, ils ont 
gardé certains aspects de ce qui se trouve dans votre conscience.    Ils vous ont empêchés de tomber 
complètement dans les vices. BapDada donne donc leur fruit à ceux qui ont créé toutes ces fêtes, ces 
écritures et autres accessoires de bhakti. Au moins, ils se souviennent de certaines choses dans bhakti et 
ils sont préservés des vices de façon temporaire. 

Alors, quel Holi avez-vous célébré aujourd’hui ? Quel Holi avez-vous célébré ? « Ho li » ! Que tous 
disent : « Ho li » ! Aimez-vous cela ? (Baba fait un geste de la main, mimant le fait de chasser 
Maya). C’est bien ferme, n’est-ce pas ? Avez-vous célébré ? Oui ? C’est bien. Et si Maya vient demain, 
et elle viendra parce qu’elle écoute, vous ne devez pas l’accueillir ! Vous avez du plaisir en y pensant, 
n’est-ce pas ? Restez dans ce plaisir. 

Souvenez-vous du Père et voyez comment Il vous colore avec la couleur de la spiritualité grâce à 
laquelle vous êtes devenus des cygnes saints. Les cygnes saints sont les cygnes qui ont le pouvoir de 
discerner. Dès que vous accomplissez un travail, commencez par vous choisir un siège. Installez-vous 
sur ce siège et ensuite, prenez vos décisions. Vous connaissez ce siège. C’est le siège du niveau 
trikaldarshi. Avant tout, installez-vous bien sur le siège du niveau trikaldarshi et considérez les trois 
aspects du temps. Ne voyez pas uniquement le présent, mais regardez les trois aspects du début, du 
milieu et de la fin : « Y a-t-il un gain ou une perte dans les trois aspects du temps ? ». Certains enfants 
sont très habiles. Baba devrait-Il vous parler de leur habileté ? Que disent-ils ? « Je devais le faire ainsi 
et c’est ainsi que je l’ai fait. Je sens que je ne devais pas le faire, mais ça s’est fait tout seul ». OK, vous 
l’avez fait et donc vous recevrez assurément le fruit de l’action, non ? Alors ne soyez pas habiles de 



cette façon. Vous essayez de charmer le Père. Vous commettez une erreur et ensuite, vous dites à 
BapDada des choses telles que : « Baba, Tu es empli de miséricorde, n’est-ce pas ? Tu es l’Océan de 
Pardon, non ? ». Vous rappelez au Père qui Il est et vous Lui dites : « Tu nous as dit de T’en parler et 
d’y mettre fin ». Cependant, mettez-y fin en en parlant à Baba avec une prise de conscience, une 
réalisation. Vous en parlez bien à Baba, cela c’est bien ferme. Mais vous devez tout d’abord vous 
transformer avec une pensée déterminée et ensuite, en parler à Baba. Vous charmez beaucoup le Père en 
disant : « Baba, Tu as bien dit cela, n’est-ce pas ? ». Vous rappelez au Père : « Tu as dit ceci et Tu as dit 
cela ». Vous êtes très habiles. A présent, ne le soyez pas de cette façon. Soyez courageux. « Je dois le 
faire ». Ne dites pas : « Je le ferai, je le ferai ». 

Tout au long de la journée, BapDada entend beaucoup de chansons de « je le ferai, je le ferai » ! « Je le 
ferai, je vais leur montrer, je le deviendrai… », mais à quelle vitesse ? Ceux qui reportent ainsi à plus 
tard pourront-ils repartir avec le Père ? Le Père est toujours prêt et ceux qui disent : « Je le ferai » ne 
sont pas prêts. Donc comment pourrez-vous repartir avec le Père ? Vous resterez à observer les autres 
qui repartiront avec le Père. Le Père aime chaque enfant des millions et des millions de fois. Le Père 
n’aime pas l’idée que Ses enfants ne rentrent pas à la maison avec Lui. N’allez-vous pas rentrer à la 
maison maintenant que le temps est venu pour vous d’y retourner ? Vous devez rentrer à la maison en 
premier et ensuite revenir dans le royaume. Si vous ne retournez pas à la maison ensemble, vous ne 
viendrez pas dans le royaume avec le Père Brahma, vous viendrez plus tard. Quelle est votre promesse ? 
Que vous repartirez ensemble ou bien dites-vous que vous repartirez tout seuls ? Laisserez-vous cela 
aussi au futur ? « J’y parviendrai. Regarde, Baba, oui, j’arriverai bien là-bas ». Donc, finissez-en avec ce 
langage (le fait de parler au futur). Achcha. 

BapDada voit tous les enfants de partout et bien qu’ils se trouvent loin, dans la plupart des endroits, 
dans les centres, ils regardent BapDada. Tandis que vous mangez un toli ici, là-bas aussi, ils distribuent 
un toli. BapDada observe que tous, bien qu’étant physiquement éloignés, ils se sentent proches. 

A tous les enfants de partout qui se sont imprégnés de la pensée constamment déterminée de devenir 
égaux et complets, comme le père et qui, de temps en temps, continuent d’emplir cette pensée du 
pouvoir de la détermination ; à de tels enfants, partout, qui se sont imprégnés de pensées pures ; en plus 
de cela, aux étoiles de l’espoir qui vont combler les espoirs du Père ; à ceux qui se souviennent des 
paroles de Dadi : « Je dois devenir karmateet, je dois le devenir, je dois le devenir » et des paroles de 
Mama, qui disait toujours : « Tout ce que vous voulez faire, faites-le aujourd’hui et pas demain », ainsi 
que des paroles de Didi : « Nous devons maintenant rentrer à la maison », ces paroles devraient 
résonner à vos oreilles encore et encore. N’ayez que ce seul souci : « Je dois maintenant devenir 
karmateet et rentrer à la maison ». Aux âmes puissantes qui restent conscientes de ces paroles encore et 
encore, aux enfants saints, holy, de BapDada, félicitations pour Holi. En plus de cela, avant de recevoir 
le toli de Madhuban, que tous ouvrent la bouche et mangent ce ghevar (toli sucré comme le jalebi). 
L’avez-vous mangé ? Alors, à tous les enfants, beaucoup, beaucoup, des millions et des millions de fois, 
amour et souvenir de BapDada et des âmes de l ’advance party et Namaste du Père. 
Bénédiction: : Puissiez-vous être conscients de l’âme et avoir de l’amour ainsi que des sentiments purs 

et positifs pour toutes les âmes. 
De même que vous avez des sentiments d’amour pour les âmes qui chantent vos louanges, 
vous devez en avoir autant pour les âmes qui vous corrigent en vous envoyant certains 
signaux. Ayez le sentiment pur et positif qu’en fait, cette âme vous veut du bien. Ce niveau 



est ce qu’on appelle être en conscience d’âme. Si vous n’êtes pas conscients de l’âme, 
c’est qu’il y a assurément de l’arrogance. Une personne arrogante ne peut pas tolérer la 
moindre insulte. 

Devise: : Restez constamment perdus dans l’amour de Dieu et vous oublierez le monde de la peine. 
  

*** Om Shanti *** 

Signal Avyakt : Renforcez la fondation de votre foi et restez constamment impavides et sans souci. 

Lorsque la main de quelqu’un de plus jeune est dans celle d’une personne plus âgée, celui qui est plus 
jeune se sent libre de toute souci. Vous les enfants avez la foi que BapDada est avec vous dans chaque 
action et que, dans cette vie spirituelle, votre main est dans la Sienne. Cela veut dire que vous Lui avez 
dédié votre vie et que tout est par conséquent de Sa responsabilité. Donnez tous vos fardeaux au Père et 
rendez vous légers et ainsi, vous resterez constamment dans un niveau sans souci. Alors, tout sera juste, 
précis. 

*    *    *      OM      SHANTI      *    * * 


